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« L’enquête appréciative n’a 
rien de positif ou de négatif. 
Elle vise à transcender cette 
polarité. Il ne s’agit pas d’une 
expérience humaine positive ou 
négative, mais d’une enquête 
sur la vie : le but de l’AI est la 
quête et la recherche de ce qui 
donne la vie et un sens profond 
– même au milieu du tragique. » 
 
David L. Cooperrider &  
Ronald Fry, 2020

C es mots, écrits en temps de pandémie1 résonnèrent fort quand il 

s’agissait pour beaucoup de puiser dans leurs ressources pour faire 

face aux menaces pesant sur leur santé et celles de leurs proches.

Le propos n’est pas ici d’évoquer à nouveau (faisons confiance aux médias pour 

cela) les difficultés de la période que nous vivons mais bien de souligner que 

l’enquête appréciative ne concerne pas que les aspects positifs de l’expérience 

humaine mais tout le vivant !

Nous avons, en tant que praticiens appréciatifs, également raconté nos 

expériences et, bien souvent, les cas rapportés montrent le contexte, le 

processus et les résultats positifs. Plus rares, nous a -t-il semblé sont les récits 

dans lesquels on évoque les difficultés rencontrées – qu’elles soient liées au 

contexte, aux doutes des praticiens, à la culture des clients – et la façon dont 

elles ont été surmontées.

L’idée directrice de ce numéro peut être exprimée de façon familière 

ainsi : « L’AI, ce n’est pas toujours de tout repos, le parcours est parfois 

mouvementé! »

Le groupe de préparation de ce numéro bilingue est francophone et réunit des 

praticiens de Belgique (Paul G. Crismer), du Canada (Jacinthe Bergevin), de 

1  David L Cooperrider & Ronald Fry. (2020). Appreciative Inquiry in a Pandemic: An Improbable Pairing. The 
Journal of Applied Behavioral Science, 56(3), 1–6. doi: 10.1177/0021886320936265
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France (Christine Cayré et Jean Pagès), du Maroc (Zineb Benabdejlil), du Sénégal 

(Patricia Sennequier) et de Suisse (Dominique Sauzet). Nous avons réalisé 

que chacun.e disposait d’une belle expérience quant au thème retenu et nous 

avons décidé de la partager. Vous trouverez dans ce numéro les témoignages 

des sept praticiens que nous sommes sous forme d’interviews mutuelles, de 

conversations, ainsi que le récit d’une intervention originale et innovante 

réalisée au Sénégal.

Valoriser le négatif comme le positif

En amont du travail d’équipe sur ce numéro, j’ai été, à l’occasion de nombreux 

échanges, conduit à réfléchir à la place de l’approche « appréciative » par 

rapport aux notions de « positif » et surtout de « négatif » . On entend 

souvent assimiler et réduire l’Appreciative Inquiry à une méthode « positive », 

éloignant ainsi la part et la valeur de ce qui peut être considéré comme 

« négatif ».2

Le « négatif » peut bien sûr être considéré dans son opposition au « positif » ; 

un inadéquat, un jugement moral se référant au mal s’opposerait ainsi à un 

acceptable et à un jugement moral se référant au bien. Il évoque aussi ce qui est 

désagréable pour nous et l’on entend parler d’émotions positives ou négatives. 

Or, les praticiens appréciatifs savent bien que ces expressions sont des 

raccourcis et que les émotions dites « négatives » ont toute leur valeur dans 

l’expérience humaine. Nous avons tous vécu, à l’occasion d’un événement triste, 

le lien qui nous unissait à ceux qui souffraient et ressenti une forte résonnance 

avec eux ; la « résonnance » étant, selon Barbara Frederickson3, le propre de 

l’amour.

Un philosophe et sinologue français, François Jullien, propose d’envisager le 

négatif dans une autre perspective.4 Se référant à la pensée chinoise, il précise 

que « négatif et positif s’intègrent comme yin et yang », le négatif participant 

à la régulation du monde et, plus encore, permettant un mouvement au plus 

grand bénéfice de la personne, du groupe ou de l’organisation accompagnée.

Le négatif peut donc être dynamique et faciliter l’accès à la créativité et à ce 

que l’Appreciative Inquiry nomme la générativité, c’est-à-dire la possibilité 

de dépasser le « statu quo ante ».

2  Jean Pagès (2021). Coacher avec l’Appreciative Inquiry. Eyrolles.

3  Frederckson, Barbara, Love 2.0: How Our Supreme Emotion Affects Everything We Feel, Think, Do, and Become. 
Hudson Street Press, 2013; edition française, Hachette Livre, 2014.

4  François Jullien, Du mal, du négatif, Seuil 2004.
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La proposition révolutionnaire de l’Appreciative Inquiry

La proposition de l’AI est révolutionnaire en ce sens qu’elle retourne (au sens 

propre du mot « révolution ») les habitudes de pensée en matière de conduite 

des transformations : la démarche n’est plus de rechercher les problèmes pour 

les résoudre en imaginant que le seul moteur du changement serait la tension 

sur les personnes et les systèmes pour susciter la peur et donc le mouvement. 

Il s’agit, bien au contraire, de découvrir les ressources disponibles, les forces 

de vie présentes dans un groupe humain pour imaginer un futur différent 

et meilleur. Sortir du mode « résolution de problème » est une véritable 

« dé-coïncidence »5 des habitudes de pensée les plus communes ; en effet, 

vouloir résoudre un problème revient souvent à tenter de conformer la réalité à 

une représentation préalable, et donc à une recherche de coïncidence enfermant 

et étrécissant la pensée et les relations humaines.

Centrer l’attention, pour accompagner un changement ou dans une perspective 

de coaching, sur un négatif qui ne serait que la recherche des manques, des 

déficits ou de l’absence aboutirait à un accompagnement « correctif », de 

conformation à des attendus préalables ; ce ne serait qu’une intervention 

d’adaptation et d’assimilation.

En revanche, si le mouvement du négatif porte sur la recherche de ce qui est 

absent à la conscience mais qui est latent – des ressources réelles mais cachées 

– alors nous engageons un accompagnement appréciatif. Ces ressources cachées 

se révèlent dans les récits issus de la rencontre entre des sujets ayant vécu une 

expérience significative pour eux, mais non encore dite, élucidée et appréciée 

dans toute sa valeur.

La narration partagée, la rencontre de sujet à sujet dégagée des regards et 

du paraître, la recherche de la singularité de l’expérience, des forces propres 

à une personne ou à un groupe humain, leur reconnaissance, le partage des 

émotions et la naissance de résonances qui ne sont pas une assimilation des 

uns aux autres, l’appel à la créativité individuelle et collective, l’accueil de cette 

créativité, débouchent sur des moments exceptionnels de grande humanité 

qui tissent des liens profonds entre les personnes au-delà du simple temps 

de l’échange et ouvrent de nouveaux horizons.

Les témoignages de praticiens exprimés dans ce numéro souhaitent illustrer ce 

propos. : dans une grande variété de contextes, les questions parfois difficiles 

qui se sont présentés à nous ont été la source de riches apprentissages !

5  François Jullein, Dé-coïncidence, Grasset, 2017.
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Aïe, j’ai mal partout !

Quelles difficultés avons-nous observées dans nos expériences appréciatives ? 

Pour « faire court » et ne pas vous accabler…

Quelle culture!

Lors d’un projet appréciatif, un praticien raconte que certaines personnes ont 

du mal à monter à bord et sont tentées d’opter pour la facilité en restant dans 

leur habitude qui consiste à rechercher les problèmes et à tenter de les résoudre. 

Elles craignent de s’engager dans une voie qui ne conduira pas à des solutions 

concrètes et pertinentes.

D’autres difficultés sont le fait de dirigeants conditionnés par des schémas 

culturels très hiérarchiques qui les poussent à mettre en doute la démarche et 

à ne pas accorder leur confiance à leurs personnels. Ils véhiculent une culture 

managériale contrôlante, adoptent parfois des réglementations qui ignorent les 

ressources des personnes et contraignent les managers à suivre des indicateurs 

« hors sol ».

Nous observons également que des professionnels intéressés par la démarche se 

découragent car incompris par une direction trop éloignée du terrain et surtout 

attentive au coût financier à court terme. 

Ça ne tourne pas rond

L’accélération du temps en entreprise a parfois des conséquences délétères 

comme dans le cas de ce DG qui, ployant sous la pression d’attentes élevées, 

et le manque de temps ne se prépare pas suffisamment et prend la décision 

d’interrompre la démarche.

Dans une autre expérience, après un premier jour d’intervention, deux semaines 

s’écoulent avant la deuxième journée ; entretemps le climat de tension et 

les urgences ont repris le dessus. Les membres de l’équipe veulent alors des 

solutions faciles et immédiates, s’impatientent et perdent confiance.

L’enthousiasme et la pression de temps se conjuguent pour ce directeur et cette 

équipe d’intervenant.es externes qui, fascinés par la puissance de l’approche 

appréciative se montrent peu réalistes ! Et de répondre dans l’urgence à trop de 

demandes pour finir par n’en traiter pleinement aucune avant de reprendre plus 

posément le processus.

AI Practitioner, Février 2023, Pagès: L’Appreciative Inquiry : le mouvement du vivant
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Da même veine, la joie de collaborer à nouveau avec un client qui adhère à la 

philosophie et à la démarche du AI conduit à oublier des acteurs clés et leur 

inclusion tardive perturbe le rythme de l’intervention.

Des praticiens qui doutent

Les praticiens AI ont délibérément choisi d’adopter une attitude appréciative, 

cependant, au détour d’un découragement ou d’un échec, la tentation de la 

dépréciation les guette malgré tout, et, parfois, dans des situations difficiles, 

la peur se réveille et il arrive qu’entre en scène un processus de sabotage 

(heureusement vite repéré !)

Le doute peut concerner une crainte du « déni de ce qui ne va pas » et de ne 

pas prendre en compte pleinement les difficultés, voire les souffrances des 

clients. Est-on vraiment à l’écoute ?

Happy end ! Pourquoi ça a marché quand même ?

Ces difficultés sont pourtant surmontées de multiples manières. En tout premier 

lieu, la présence d’un dirigeant éclairé présent tout au long du processus et 

un.e chef.fe de projet à la fois enthousiaste et rigoureux (la bonne affaire !) tout 

comme l’identification d’alliés et l’attention qui leur est accordée – rencontres, 

moments conviviaux, rappel de leur rôle lors des étapes du processus – sont des 

facteurs déterminants.

Face aux habitudes focalisant sur les problèmes, l’effet de surprise du processus 

hautement participatif, des solidarités nouvelles, et une attention portée aux 

succès et aux forces se révèlent souvent décisifs.

Des participants vivent alors la joie de partager leurs réussites, leurs forces et 

développent une curiosité pour ce qui est beau chez l’autre. L’énergie positive 

créée par ce questionnement est contagieuse et des résonnances s’établissent 

entre les participants. Ainsi, alors même que la situation semble désespérée, 

faire expérimenter le questionnement appréciatif en demandant aux personnes 

ce qui, selon elles, fait que leur organisation est toujours vivante et que des 

clients lui font confiance, produit d’émouvants et puissants résultats.

La posture des praticiens se révèle également un facteur de succès majeur ; l’AI 

est une manière d’être (« being AI ») et la confiance dans le processus et dans 

ce qui peut advenir donnent l’âme de toute intervention.
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Les émotions dites « négatives » évoquées plus haut font elles-mêmes l’objet 

d’un traitement appréciatif : la peur, par exemple, signale l’importance du 

moment et conduit à des découvertes sur soi-même.

Le doute est aussi d’une grande valeur pour éviter une dérive vers un positif 

forcé, découvrir le rêve non réalisé et lui redonner vie.

« Being AI » n’exclut pas une précision dans la préparation et la conduite alliée 

à une grande adaptabilité et, lors des interventions, la créativité permet de 

réussir dans des conditions minimales contraintes. C’est ainsi que l’intégration 

de rituels propres à la culture d’une communauté ou d’une entreprise, et de 

métaphores issues des métiers engagent le plus grand nombre.

Les praticiens ont en effet conscience que, pour beaucoup, l’AI représente un 

profond changement qui doit être ancré dans un réel rassurant, dans le respect 

des rythmes du client et nourri par une communication sur les petits pas et les 

progrès réalisés.

« Being AI », c’est aussi incarner la croyance que tous les points de vue ont un 

intérêt et qu’un désaccord exprimé dans un espace de sécurité, peut être le début 

d’une conversation conduisant à un réel engagement.

Ce qui nous fait du bien à tous, clients et praticiens

Pour la réussite des projets, en plus des facteurs de succès évoqués plus haut

La magie du processus laisse parfois apparaître le caractère « transformationnel 

» de l’appreciative inquiry qui, au-delà du livrable fait évoluer la culture d’une 

organisation.

La joie des acteurs illumine également souvent la démarche ; ainsi un dirigeant 

se réjouit de voir ses collègues développer un esprit d’équipe et mieux travailler 

ensemble ; un responsable témoigne de l’influence nette dans son quotidien de 

ce qu’il a vécu et se dit moins impulsif pour aborder les situations conflictuelles 

ou difficiles en laissant plus de place à l’autre. Il relève également l’exigence 

d’une qualité de présence différente, plus intense.

Pour nous, praticiens, l’AI nous conforte et/ou nous transforme

Les bénéfices sont incommensurables ! 

Voici ce que dit Patricia :« L’AI a confirmé mon amour de la vie. L’AI m’a aussi 

et surtout permis de trouver une douceur qui s’exprime dans ma vie personnelle. 
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De voir et de ressentir, par-delà les conflits et les tensions et même quand le 

cœur semble brisé, la vie qui est là, l’amour et le merveilleux. »

Quand Dominique découvre l’AI, il prend son temps : « Et puis petit à petit, 

cela m’a permis de m’imprégner, moi aussi, ça part d’une théorie, d’une 

méthodologie, d’un processus (…) et il faut que ça imprègne les cellules 

(…) et ça c’est un processus qui a été plus long, en tout cas chez moi, 

que d’apprendre la méthode ».

Pour d’autres, on voit que l’Appreciative Inquiry conduit bien à sortir de 

la préoccupation de soi pour s’ouvrir aux autres, et leur expérience nous 

transforme parfois jusque dans notre intimité par une sorte de récursivité !

Pour Zineb, « S’ouvrir à ce qu’il y a de beau, à ce qui est connecté à l’élan de 

vie d’une personne ou d’une organisation ; au-delà des méthodes, il faut arriver 

à l’incarner et cela vient avec l’expérience, en grandissant avec. » 

Faire l’expérience de l’Appreciative Inquiry n’est pas seulement conduire un 

processus bien pensé et efficace, c’est aussi, comme dans toutes les histoires 

vivantes découvrir de nouveaux chemins, affronter des chevaliers noirs, franchir 

des ponts suspendus, goûter aux fraises sauvages et ripailler au terme du 

parcours !
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Cher lecteur/lectrice, vous découvrirez dans les pages qui suivent, les 

portraits vivants de praticiens qui témoignent de leurs expériences, leurs 

questionnements et surtout de la vitalité de l’AI dans le monde francophone 

depuis près d’une quinzaine d’années. 

Et cela ne fait que commencer ; non seulement de petites et grandes entreprises 

manifestent leur intérêt pour l’approche, mais aussi des collectivités territoriales 

et des associations qui souhaitent œuvrer avec l’AI pour le bien commun au sens 

des 17 objectifs des Nations Unies.

Jean Pagès

novembre, 2022
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AI Practitioner is co-published by the David L. Cooperrider Center for 
Appreciative Inquiry and Kessels & Smit, The Learning Company.

The David L. Cooperrider Center for Appreciative Inquiry

The David L. Cooperrider Center for Appreciative Inquiry is the global Center of 

Excellence in Appreciative Inquiry and strengths-based organizational management. 

Situated in the Robert P. Stiller School of Business at Champlain College, the Center:

  • Provides cutting-edge educational offerings in AI and Positive 

Organizational Development,

  • Provides AI-related organizational consultancy services to organizations,

  • Serves as a scholarship incubator that advances the theory and practice 

of AI across all organizational sectors around the world.

Kessels & Smit, The Learning Company

Kessels & Smit, The Learning Company is an international group of consultants, 

coaches and facilitators with a passion for learning and development. From their 

bases in The Netherlands, Belgium, South Africa and Germany they support 

individuals, organisations and communities around the world to strive for solutions 

that build individual growth, sustainable organisational development, and social 

change. They carry The Learning Company as their name because:

  • Learning is at the heart of what they do: they aim to create and facilitate 

powerful learning processes.

  • The professionals from Kessels & Smit want to be good company to each 

other and to people they work with: they believe the best solutions are 

developed in partnerships.

  • They strive to be a learning organisation, constantly renewing their work 

processes, structures and approaches. The company is their “laboratory”, 

where they experiment and find answers for learning and development 

and organisational questions.

David L. Cooperrider Center for 
Appreciative Inquiry contacts:
Website: 

http://www.champlain.edu/appreciativeinquiry

Email: appreciativeinquiry@champlain.edu

Twitter: https://twitter.com/DLCCenterforAI

Facebook: 

https://www.facebook.com/

CooperriderCenterforAI/

Kessels & Smit, The Learning 
Company contacts:
Website: http://www.kessels-smit.com/en

Email: contact@kessels-smit.com

Twitter: https://twitter.com/KesselsSmit

LinkedIn: https://www.linkedin.com/company/

kessels-&-smit-the-learning-company/
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Vivre pleinement le processus  
d’enquête appréciative

Dans cette conversation 
relatée par Paul G. Crismer, 
Jean Pagès évoque plusieurs 
expériences d’accompagnement 
conduites avec l ’Appreciative 
Inquiry. Il en résulte que cette 
démarche permet bien d’aller 
à la rencontre des forces de 
vie pour peu qu’on la vivre 
pleinement et que l’on conduise 
le processus avec détermination 
et souplesse.

Parfois il est bon d’être sourd aux mises en garde

O n lui avait dit « en France c’est pas évident que ça marche » parce que 

les gens sont plutôt négatifs et critiques, ce n’était donc pas gagné a 

priori.

Jean n’a pas écouté ce qu’on lui a dit ; parfois la surdité est préférable à l’écoute 

des mises en garde. Il a testé la méthode Appreciative Inquiry (AI) et a reçu un 

bon accueil.

Son premier test d’importance fut conduit avec un collègue coach dont le client 

souhaitait faire le bilan d’une nouvelle organisation marketing et commerciale 

qu’il avait mise en place en Europe. Ce dirigeant souhaitait, comme c’est souvent 

le cas, un bilan équilibré afin d’identifier « les plus et les moins ». Jean et son 

collègue, Christian, ont senti que ce processus, finalement assez plat, était porteur 

d’ennui et peu motivant pour le dirigeant, le collectif, et lui-même !

Cette organisation avait été pensée avec soin, déjà vécu deux ans et démontré 

sa viabilité. Jean et Christian ont alors proposé au dirigeant d’aller, avec ses 

équipiers, à la découverte de ce qui lui donnait vie, de ce que les responsables y 

avaient apporté et en avaient tiré. L’intention était d’essayer d’amplifier cette 

organisation-là dans ce qu’elle avait de meilleur et d’ouvrir de nouvelles pistes.

Le dirigeant s’est tout de suite senti en accord avec cette perspective. Cette 

expérience comportait cependant quelques défis : c’était une intervention avec 

AI Practitioner, Février 2023, Pagès: Vivre pleinement le processus d’enquête appréciative

dx.doi.org/10.12781/978-1-907549-54-0-9

Jean Pagès (France)
Coach, superviseur, conférencier, auteur, fondateur de l’Institut 
Français d’Appreciative Inquiry en 2009, Jean forme des 
coaches, consultants, et des managers à l’Appreciative Inquiry. 
Chargé de cours sur l’Appreciative Inquiry dans les Masters de 
Coaching de l’Université Paris 2 et Aix-Marseille Université.
 Contact:	  j.pages@ifai-appreciativeinquiry.com
	 www.ifai-appreciative inquiry.com

Une interview réalisée par Paul G. Crismer

http://www.aipractitioner.com


48More articles at www.aipractitioner.com

Practitioner
February 2023 ISBN 978-1-907549-54-0

Volume 25 Number 1

un groupe important et il a fallu se risquer à créer, pour la première fois, un 

processus adapté des 4D, il y a eu des doutes. Et c’était en anglais.

L’enthousiasme des participants, la riche collecte d’idées de développement pour 

l’organisation ont montré qu’il y avait, en France, une place pour l’exploration 

appréciative contrairement aux prédictions pessimistes.

Un sujet qui compte et des questions qui amènent des récits

Il était important de ne pas manquer la définition d’un « affirmative topic 

choice » pour bien savoir ce qu’on pouvait attendre de cette réunion et de soigner 

les questions afin que les gens aient des choses à dire et aient envie de les dire.

Quand on pose des questions appréciatives, est-ce que les gens auront des 

choses à raconter, vraiment ?

Dans les interventions qui ne produisent pas de résultat satisfaisant, nous avons 

pu notamment observer que soit le sujet n’était pas suffisamment engageant 

pour les gens, soit que les questions ne donnaient pas lieu à des récits.

Trouver un sujet qui peut apporter quelque chose et poser de bonnes questions 

est un travail dont le résultat peut sembler évident mais qui demande une 

extrême attention et beaucoup de soin.

Quand le sujet n’est pas le bon

Jean évoque cette maison d’enfant où il y avait un conflit entre deux services 

éducatifs. Ils avaient des conceptions divergentes de l’hébergement des enfants : 

l’un à partir de l’accueil en urgence, quand l’autre visait un hébergement à plus 

long terme. A cela s’ajoutait une rivalité pour obtenir le plus de budget.

On lui avait demandé de travailler sur le conflit directement afin de le résoudre. 

Or chercher à comprendre le conflit focalise l’attention sur celui-ci qui devient 

alors central dans la vie de l’établissement. Il se développe avec l’attention 

qu’on lui porte et l’importance qu’on lui accorde.

Dans une perspective d’enquête appréciative, Jean choisit de poser des questions 

pour savoir ce que la direction voulait au-delà de la résolution du problème 

posé.

A quoi cela servirait-il de résoudre le conflit ? L’établissement ne pourrait-il pas 

fonctionner « avec » ce conflit pourvu qu’il rende le meilleur des services ? Si le 
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conflit n’atteint pas les enfants et que les deux services fonctionnent bien, quel 

est le problème ?

Il s’est avéré que ce conflit était visible, aussi bien pour la fondation qui gère 

l’établissement que pour les financeurs qui lui permettent de fonctionner. 

Le devenir de cette maison d’enfant était donc menacé alors même que toute 

l’équipe souhaitait faire du bon travail et était engagée !

Jean a demandé à un groupe représentatif des services et des métiers ce qu’ils 

désiraient finalement le plus, ce qui leur tenait à cœur, à tous. La réponse fut, 

après une heure d’échanges : « Assurer le meilleur service aux enfants en 

devenant un organisme de référence dans l’accueil et l’éducation des enfants en 

difficulté ».

« Être un établissement de référence dans son secteur » est devenu le vrai 

sujet, attractif pour les deux chefs de service, les éducateurs, les psychologues et 

les personnels administratifs ; le conflit en fut éclipsé.

Une posture rigoureuse au service du processus

Malgré le sujet ambitieux et positif, certaines personnes restaient centrées sur 

les problèmes. Alors que le travail dans cet établissement était bien avancé une 

réunion fut organisée pour apprécier ce qui avait été fait. En fin de réunion 

une personne intervient : « Il ne faudrait quand même pas oublier qu’il y 

a tel problème » ! « Cela a jeté un froid », et suscité l’irritation des autres 

participants.

C’était le moment de tenir bon et de valoriser le travail collectif, les acquis, et de 

rappeler que les problèmes peuvent se résoudre à partir de nos forces plutôt que 

l’analyse de nos faiblesses.

Il arrive, dans certains groupes, et c’est une réelle difficulté même si elle est 

rare, que des personnes remettent en question le processus pour tenter de 

prendre le pouvoir et de poursuivre leurs façons de faire habituelles.

C’est alors qu’il faut faire appel à notre confiance dans le processus et dans 

notre capacité à le conduire …

Dans l’expérience relatée, comme dans bien d’autres, il était nécessaire de faire 

preuve à la fois d’ouverture et de rigueur.

  • Ouverture sur tous les contenus et sur toutes les contributions
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  • Rigueur sécurisante dans la tenue du processus qui facilite 

l’expression de tous

Jean évoque, à ma demande, les talents qui lui ont permis d’incarner cette 

posture. En premier lieu il cite la confiance. Confiance dans le processus, 

confiance dans la force de la curiosité et de l’appréciation de ce qui donne vie 

à un collectif. Ensuite il cite la nécessité d’incarner une animation qui allie 

écoute, accueil et leadership. C’est important, dit Jean, d’accepter de prendre le 

leadership, de garder la direction du processus, de tenir sa place.

Pouvoir changer le processus, garder l’esprit et « aller avec ».

Jean me raconte une autre histoire, une intervention auprès de l’équipe de la 

direction qualité d’un grand groupe industriel.

En arrivant sur le lieu du séminaire, il constate que les membres de l’équipe font 

grise mine. Certains en veulent à leur directrice qui avait été contrainte de leur 

cacher des informations qui avaient un impact sur leur position statutaire et ce 

mécontentement avait engendré des conflits au sein de l’équipe. Manifestement 

ils n’étaient pas dans les meilleures dispositions pour s’engager dans un 

processus appréciatif.

Que faire ? s’est demandé Jean. Imposer le processus ? Changer ? La tension 

était telle qu’il semblait difficile de centrer rapidement l’attention sur ce qui 

fonctionnait et donnait vie à l’équipe.

Jean choisit donc de prendre un risque inhabituel : il demander à l’équipe de 

se mettre par groupes de trois ou quatre et de pointer les difficultés qu’ils 

connaissent en ce moment pour les exprimer ensuite en grand groupe. Cela a 

duré toute la matinée. Devant l’intensité des difficultés , il y avait de gros doutes 

sur le devenir de l’équipe, la directrice n’hésitant pas à remettre en cause son 

existence même lors du déjeuner.

Jean introduit l’après-midi comme ceci : « On a passé la matinée à exprimer les 

difficultés et elles sont importantes et sensibles. Cela a été possible car la parole 

est libre ce qui montre que cette équipe est capable d’exprimer ses tensions les 

plus vives. Comment cela a-t-il été rendu possible alors que l’équipe n’existe 

que depuis un an ? Qu’avez-vous donc réalisé tous ensemble ces derniers 

mois ? ». Il demande donc de former d’autres groupes de trois ou quatre pour 

noter sur une page de paperboard tout ce qu’ils avaient accompli. En moins 

d’une heure les tableaux étaient pleins.
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Cela a révélé une activité très riche, avec une équipe qui avait fait sa place dans 

une organisation nouvelle, et dont l’impact sur l’ensemble du groupe et les 

clients était puissant et notoire.

Ce constat a provoqué une vive émotion qui témoignait de l’engagement de 

tous au service de leur mission et de ses enjeux . L’émotion négative de départ 

traduisait cet engagement, son retournement a permis l’expression du désir. Il 

est parfois difficile et contre-intuitif, dans un processus appréciatif, de regarder 

ce qui nous touche, voire la souffrance ou la douleur, cependant, les apprécier 

permet de découvrir qu’elles recèlent des force de vie.

« Alors, bien sûr, » dit Jean, « j’ai vécu un désappointement car ce n’était pas 

ce que j’avais prévu. Mais comment être avec eux si je ne les accepte pas comme 

ça ? J’ai changé le processus, mais pas l’esprit ! »

Une ‘appreciative inquiry’ vivante et vibrante

Jean raconte qu’il est allé vers l’AI parce que ça confortait son orientation vers 

ce qui allait bien. Il constate qu’au début, d’une certaine manière, il refusait les 

choses désagréables. « J’ai commencé réellement à faire de l’AI lorsque j’ai pu 

accepter qu’il y avait des choses désagréables », ajoute-t-il. Une chose ne peut 

exister sans son opposé polaire. Si on écrête l’émotion négative, on écrête aussi 

l’émotion positive.

Un praticien AI, c’est quelqu’un qui vit pleinement toutes les émotions 

humaines. Il n’est pas question de vivre une ataraxie stoïcienne, car on ne serait 

plus dans le monde du désir.

Être praticien AI, selon Jean, c’est être incarné. Incarné comme celui qui 

cherche, au départ, à se libérer des peurs : peur d’avoir mal, peur d’être triste, 

peur d’être englouti. Et puis qui réalise que l’absence de peur est illusoire, et fait 

face à sa peur. 

Jean évoque que des moments difficiles pour lui ont été des moments 

d’ouverture aussi. Incarné comme celui qui vit des émotions dites positives 

comme l’émerveillement, la beauté, l’amour entre deux êtres. Incarné comme 

celui qui accepte cette porosité, ce va et vient entre deux pôles.

Jean résume sa compréhension de « être AI » : c’est être dans une AI vivante 

et vibrante. A l’arrivée on a un processus qui favorise une élévation : ouverture, 

richesse des émotions, inventivité, créativité, ouverture à tous les possibles.
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